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PE 


ci 


4 ORDRE DE LA DIRECTION 4 


nr ee le Directeur, 
mais, (oujduts 1 rat tout, fire à là 


\ An moment de rentrer dans Ia chambre de Loulüte, je me aus cognée à Marie, La cui 
Sn. » Et ja iére. qui m'a demandé pourqu j'avais Pair a préoegpé. « L'et, ae it qu ut ae j'écrive 
Ve che de Papparoi mom one he pos marne on Ge pe, en 108 | 


La 2 


(6 L'ANGE GARDIEN 
| 


| De loin, j'ai aperçu di 
des roupos, d'éives bie 
me C'était gentil de v 


ut la porte 


J'aime beaucoup cette petite course 
en revenant du col. 


Des histoires de ce genre, 
chaque matin, et Loulatte rie 
folle en me les racontant, Eh bien, élle 
me racontait rien. Elle mafchait auprès 
de mai, Loute grave, plus que ca. 


il y en a 


c'est toujours celui où 

plus : elle sait 
: et elle pond 
jour-là, 
C'était 


Lay une feure d'enteement. J'ai 
esayé d'engager la convi 

Ra Pas réa, J'ai demand 

malade ? » Elle a fait von té 

« Tu as eu une punition 7 + Autre non. 


pas plus que 


Lule rester, Quand des 
Véseat n Par 


po 


« Enfin, qu'est-ce que tu as ? 
Ce fut dit d'une voix Sèche, ên 
connais bien, et qui indique q 
Sent de ne pas sasster 


ue je dut 
 Paspre 
fe‘ntai plus pan 


MADEMOISELLE RECTA 


Recta, qui est In grande directrice du colle, est v 


5. Mais jene 
le a repris : 


la classe de Lou 


tte. À son entrée, les élèves se sont levées, et plus d'un cœur battait pau 


| an me rngantant ut ca Lonltt fenitait mou caler, 
Gomme elle ne Sr x mains En repos, 
corigeait des fautes ce grbouilate dans les marges dés 
desins qui, à ce qu'elle asaurait, repréntaient. 


Curteue ux Empon. 


LOULOTTE PARLE ARGOT 


j'ai demandé à L 


Tout en mettant 


ave 
_. 


de 
souvent, accompagne le 
chuchoter À l'oreille et puis ri 


du vilain ave 1 
n'en à pas fait. 

u'elle Pret 

m'a expliqué : 


. Eh bien elle s'est arrangée toute fé 


RE in ile à arranger 
Soja ends æde de ame, pendant le diner. Les repas, Ça m'est 
j Pas moi qui ler sens st Hilanon. BE me HE ane are» 


rendue indulente, 
ln seine se prolone 


Se tournant vers moï, elle a ajouté ; « Bécasine, j'ai À vous Vous pense. bien que mon diner n'a pas trainé. J'étais impa- 
ler de choses importantes. Allez vite diner et venez dans mün |. tiente de savoir ce que Madame avait à me dire, et, maluré les Obuere 
eau, dés que VOUS aurez nd.» vations de Marie, j'ai mis les bouchées doubles au risque de m'étouer. 


+ 


LA DÉCISION DE BÉCASSINE 


«Pendant que 
quest 


gr: 


ie ie 


Dans le bureau, Madame ct ln 
r 2 Viens 


votre aise, 
Comme j'a 


aurais à 
seille, tu m'aurais vue embarquer. 


et puis, j'aurais grimpé 
ALES 
Fos folies 


es après. elle cat evene. Cette fois, 
Sen 


jeune lle Eh 
bu, dem 
À'Ceun'ale a Posté de et 


MARIE LARMALŒIL 


de la 
laisser pour l'instant la 
revenir à un peu plus 
Donc, « 


__. ma 
côte 


Elle pleure tout le temps, pour tout et pour 


rien, et de Là son surnom. Je suis entrée. Eugénie 
Larmalæil était Là, en efet, efondrée, non pas 
Pieurant seulement, mais sanglotant à grand bruit. 


mpécher 
laisanter, parce qu'elle est persuadéts 


Sa mère, restée au village, Ji éerit qu'elle a pris un petit 
rhume de rien du tout 2e AN | mon Dieu à ga va. Lou 
Huxion de 
elle plou 1 


La cuisinière Marie, Fan: 
femme de chambre, et Hilaric 
disaient un tas de bonnes paroles 
sans parvenir à la consoler. 


J'ai demandé ce qu 


1 y avait, Eugénie a leve 
figure gonflée par Le L 


EE AE SE D DE Sn cel) à de de | 


UNE SÉRIE DE VOLS 


DEUX DE LA SECRÈTE 


L'ARTISTEI... LE FOU!... 17 


Cuercue Lx Emrior 


ON PART POUR LA GRÈCE 


+ 


Les jours d'avant le départ, 
je n'ai guère pensé à lhommer aux 
éheveus Jones. Je loubliais, parce 
due Je Be soupçon als qui 
Fisoire, et nù 


lotte fourragenit ses armoires. 


Louotte a des goûts de Ioxe 
e pouvais fair contre cles de, 

mon carnet de dépenses, Mada 

j'avais dé un peu 

la pas fait le plus 


« Tes une sansoœur. que je Jui 
ai'ait, de chanter an moment qu'on 
Vase quitter, Moi, jailecœur gross dl 


mais elle est si bonne 
roche: 


DIRES Sie svançaient eur La pee 


lle a une garde-robe ben Farnie: 3 


Et puis, la date fixéo pour le départ est arrivée C 
en entraat dans la chambre de Loulotte, jai trouvé ma 
levée, et elle chantonnait une chanson de. st fabrication, 


Dane cet Quand Bu Bari Pour le Green. pari four lo Crite. fur pou le Gris 


ne à certainement 


Yeux mouillés, ct À mesuré 


de Re chez Madame, 
moment tant ‘œil 


qu ne eme Eagle 
me contenir, plus ça coul 


is je mreslorçais 


Faut ce que je vous dira de ce petit voyage c'est que l'auto a bien 


murché, que le diner à l'hôtel de Mâcon a été nt bon et que j'y Le lendemain, Madame et Loulotte m'ont conduite 
ai eu un mous Lt où j'ai dormi comme une Uenheareue: à la are avec l'auto. Mme, cles sont venues jusque aur 
Je quai et ÿ sont re auser avec moi tout Jo temps 
C'était vraiment de l'honneur 

étais toute fière 


employé rie : « Les voyageurs pour Pa 
Ün coup de siet, le trais part. On sec 

Te part el d'avts plus longtemps qu'elles, long. 

temps même après que je ne pouvais plus les voir. 
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QUESTION DEZMOUCHOIRS 


, bien à 
jompris 


du compartiment, Sans doute, il mo prenait pour une 
£ ù ï 


sir brusquement 
A la sortie 

autant dire à deux pa 

notre porte nos viéux 


de la poste de 
oppe, c'est marq 

mon Dieu! que j'a: fait. Ça m'annonce peut- 

être un malheur, — Je ne pense pas, à dit 


Densé tout haut, Un mon- 


de moi s'est réveillé 
avec des yeux tous 
utre bout. 


| cute hé ire ose dE, ne 


VITE A L'AUTRE GARE! 
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Je la prends et je 
m'avalent suivie, et comme je 


curieux. do sa nature, me dit 
bien | vous ne lisez pas? » 


Je serai accompagné de ta cousine 
Quillouch. » Cette 

| besncoup, moins de 

avoi pr a figure te 


l'antobus 


juste au moment où il reparait, ceci 


rs, j'ai décache 
Gelion duc Corbin arr a first 


a ane, Dane ART 


“dant, cet indiscret 
GE moe paul, 


AL arrait T'ai 
ter dedans 


espére y 
Joriense à 
di 


2 CAMARADES D'ENFANCE 


je fticite Mare, d'avoir repris le costume breton. 
Elfe me répond qu'elle sa robe de Parisienne. 
Cette robe est dans sa valise, elle la ménage ca vue des 
Visites qu'elle compte faire à des gens Nuppés. 


C'était bien 1° 
quant dans ce b 


me dit: 


te fait 


: ic d 
Hanquer des forpnioies 


ee Es 
go il détourne 


EE 


(Corentin qu'il y avait sous le chapeau. « Dant 
ureux de te voir en débar- 
ee grand Paris... ce Paris qui... » 


A clle non plus, certainement! Mais ça so 
et il aycôts Je sion: Alors je doit "entre cousines qui ont 446 camarades 
Mai On ne d'enf eux. dire qui ont comencé 


À #e disputer et à s0 


que 
sien 


MARIE QUILLOUCH GROGNE 


Nous voici dans 
l'oncle, Marie est 
donne un coup de b 
des draps. Tout en 
conte ce qui les arm 


-», Game pouvait pas durer. I est parli chere 
aber itunes Bon Lavallenr A pre 
faire engager de droite et de Aauche, comme 
contremaite dans des entiers de construction. 


Elle marque sa mauvaise humeur en s'écartant do nous. L 
pas 


pour me gliser 
Fa n'amélore pas 2 


it à Marie une partie de son 
à la nourrir 


ne Ju tre 


va 
j'ai 


st 
con 


LE RÉCIT 


DE L'ONCLE CORENTIN 


DD j'ai murmuré 


RE ER ne 
RES 


toi 
une banderole placée aÿ-dessus de Ia porter. 
| Kétie 

| portant 


a ion ce nom. Bécnese à de To 
ds te ere ne 


l'oncle. Alors, j'y v3 
Un jour que javs 

per, j'y emmène Marie, 
petit voyage la distrairait 


op de 
Le don 


ousent 
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qui jouent ane petite 
‘enfin, tout ce qu'on voi 
cirques.… 


TPODOWSKI 
LE MANCHE 
CE Ar 


qui faisuit des dessins en tenant le porteplume entre ses 
pubs nn main tout rabongn, ct un RÉAL qui pouvait à 
bout San doutes 6 


(ait géné par les talonnettes 


plus, beaux à conte 
Passer le temps de l'entr'acte, nous ali 


Lalenie, ne nous attendant guère à ce qui allait 


ortil 
peine se ten 
mises clans sex Houliers pour le grandir 


Cueucue un Eseor. 


26 OFFRE D'ENGAGEMENT 


s es : … Mais, tout d'un coup, notre Buffalo se campe devant ta cousine 
A TE cantine l'oncle Creation jte ae rt ete ds ETS A Vonter-vous être 
Remarque, 98 1 rate TH Feed, Marie ave int tte Dan nu ele retrouve 

: : Are artiste, 1 


11 mo regarde, assez interloqué, et ouvre la bouche, Mais 
laisser le temps de parler, je reprends : « Éloigne-toi un 
Mañe, pendant que je cause avec M, lo Directeur. 


JE vous. monsieur. iter-moi en quelle à ête, a à - l'instant d'après, elle a regardé le veau 
Ait Vous voulez engager ma nièce ER OÙ Le midchot qui où à ité qui Suit juste devant elle, et se deux yeux 
Pienl monsieur, répond, je ne vous cache gauche de la æalene, ct de l'autre œil Sont venus presque toucher son nez. Come 
rai pas que c'est en qualité de phénomène. Le géant qui et à l'eurémité droite; Phénomène de loucherie, cest magnifique. 


MARIE VEUT ÊTRE ARTISTE 27 


pour accuper son attente, ti 
proposition est une insulte deux ttes du vœu, en 
et on, ti repris, S'en parlons Pas. 
Inutile de Vous Fcher je Fétais, rérieuxe 

à far 


gomme oncle fuit non rit 
j'le *e des geste 

JE ne Vous pan li ire pour quel rôle Hs dans Ia tte de m'ascepter qu'un empi une dizaine de vers qu'elle vena 

l'homme du cirque désirait l'engager… artistique. Voilà l'histoire, mon enfant. » prendre dans le livre d'Hilarion. 


puis, nous cria : « Je crois que c'est de l'art, ça | » et retourna 
Ai de Chambre 


re. 
l'oncle m'a regardée, a hoché la tète et à murmuré + 


108 repas, 


Pendant ce temps, 


5e prolongestent 

L'Au reiour, Slarie 
flat dans sa chambre 
avec som air le plus re 
Vérhe + mauvais signe 1 


mon compte d'occupations 
Toutes mes 


Per coudre ma Fobe neuve 


Marie courait 


acheter au Iosque le plus proche je ne 


« Aide donc Hécassine, » disait l'oncle à 

Marie, Elle faisait mine de ne pas entendre 

Ce n'est pas qu'elle soit paremeuse, mais, 

avec ses idées d'art, les besoynes du ménage les épaules, et, malgré mes eflorts pour 

lui semblaient indignes d'elle. spé, À se mettait À manier le balai 
surveiller notre fricot: 


« Tu enteuds, Marie? » insistait l'oncle. 


Puis, tandis que nous déjeuni 
elle disait à « On : 


m'y accompagner, mon oncle? — 
manquait d'enthousiasme pour ces corvées. 


Dans un grand théâtre où Ma 
tomber dans un fauteuil. Poussan on grand soupir, À.2 Présenter, un huissier es ave 
diet? e Je mem puis plus Ces coumes demi © tctambre : 

Paris sont éreintantes, £t pour ce que nous en rap 

partôustr» Puis il entamait le récit de la iouraie à 


continuait à faire la sourde, Alors, il haussai 


Elle 
cs 


‘en 
œæà 


4 ,sen indiquant les prix qu'elle a obtenus au Conservatoire sde Chercher eux-mêmes le directeur, « 11 

et les rôles qu'elle a joués. » C'était visible qu'il se moquait d'elle. rez probablement sur la scène. » Afors, ils ava 
Ensoite, on était allé dans un théâtre de faubourg — une bolte — ales à faire frémir, grimpé €t descen 
comme l'appelait l'oncle. Le concierge leur avait conseillé. es 


L 
soi ils avaient débouché dans les coulisses, où des machinistes dépla- courait ver 
rs. « Même, a remarqué l'oncle, 1 ARR où rene on __ 


avait été furieux d'avoir en 

achova l'oncle, aidé des autres 

fenbienie rs de recteur, À mous 2 Lt 
s le ciel Félcuceogre les exahers plus vite que 

H'était que Mario, ét cependant, l'avait nous le avions grimpé.» 

Aremblé, le héros! Cie 
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MARIE S'OBSTINE 


débärrassa de son ch 


Quand il rentra le soir du quatrième jour, l'ancle Corentin se 
au, en l'expédiant à la volée sur son lit. 
C'est un geste qui, de sa part, indique un mécontentement 


De 


“Elle se Planta au milieu de la pièce, avec un Plus martys 
air de martyre. Se tournant vers moi, l'oncle 


rite Ah { no, ça n'a pas marché | Ce que nous 
à Tout 


prononça : « 
Compris quand le 
Arts a offert de m'engag 


‘est ma vocation, Je l'ai 


à une vocation. Je ne renon 


‘Prenant son éac de 


pas ls querelles, surtout Ra Te Es Lun à Fi 
pouvais imaginer en 


je m6 riquas à Une: « Oncle concete À pans a 


ï, je n'aime 
sant Date je 
peu pri 


core, les yeux an ciel, elle 


e lui demandai + « Çan'a pas 
M colo déno un po 
À Mario, qui s'appelait 


“Tout à fait en colère, l'oncle tapa 
un grand coup le Holng, ur Ta 
Aablé à « Eh bien ! ma nièce, dit-il, 


J'en ai assez et même trop | Dès 
êe soir, je retourne au pays, » 


_ ,L'oncle a un 
effets déjà empiles 
1 Corne ça 
semble. 


faut le 
troublé 


+ et 


: quatre heures 


Féconei 
Gémandé à l'avais des à 


NéHI, puis il a sort Les 
dans son sac, 

je veux bien 1... On'c} a en 
À cs une bonno fille, Bécassine 1» 


Ce n'est pas tout de promettre aux gens de Les des. 
ja, c'est plus d 

Pusieurs fois, je 

fe regardais 


aturellement. il a duré plus tard que de coutume. Je 
l mie "suis habillée en vilene. j'a nojeunt l'oncle ct Mare 
ME lu pat défense D mie 


Avec cette biens, on avait attrapé 

eue der, Je male dans eus 
ris n'a pas tué à my rejoindre. Elle 

aus a dit que j'étais une Bonne Al. 


gti a dit © 


Fourner au, drame s'acbevait lo 
LT moux du monde 4 


Où conduirai-je tanté 
de théâtre, ni d'artiste d 


Cette dificulté à 
uis réveillée, J'allu- 
montre. Miauit.. deux 
Que cette nuit est longue | 


lairéfondasr Non l'jon'es al 1 Alors, je vais me promener. 
te Fons due De me Vin Ep Bi 


“démarches de l'après-midi. 


Re 
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JLoncle et Marie m'ont done accompagnée 
me génait pour la recherche les, 
mais je ne pouvais pas Le leur dire, ça n aurit 
pas été poli. Je les ai conduits sur les quais 
qui sont la promenade que je préfère. 


jué c'est que ce coco-Ih? 


Quel coco, oncle? — 


de l'autre tr 4 te et un drôle de coñturne, qui, 
‘sais quoi entre ses é…. 


n Fi Et que de vous mé 
u'on appelle ainsi 


L'ÉCHO DU QUARTIER 
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de journaux sur 
Germain. Cor 


, la marchande 
on kiosque à une 
lette, au guidon de laquelle elle Voici pour voire dame du 


à Ext on p s : monsieur du rer-dc-ch 
Un peut bria de causette... 


mais pas indiscrét 
quand on a besoin d'un renseignement. 


vec qui elle causait l'instant d'a: 
Bécassine, d'autant qu' 
dire de lui. Sans ça, Vous me connaissez, 


Première maison, Mes Lécot saute à bas 
Eine ets). dec mens ehoajour aniste Dome! 


Member GE Pour lo 
Etpour.… et Pour. 


Cuencue un EmPuo 


Er ne à 


il disent : + Eh | pas 0 
Vivänts ce portrait |» Ma 
Sent ana vite qu 


47 te a emma Mar, Ms cat a op 
envie de le connaitre, c'e Diem fa. Hum 0j l'oncle move 
Pas lintérèts. » Mais Marie implors + «Je vous on ini oncle Bees 


Comme sa ne lui 
Me 
Éd ma 


ch äs qi rs 
a bien de l'idée et du talent comme écrivain et comime 


je dis : « Puisque c'est un brave garçon, ÿ à 
à ff parler et pulaqu'a et artists, ouX dvi peut à 
our ce que noue cherchons. — Essayona, » consenti l'oncle. 
En trois coups de pédale, l'Écho rejoint M, Petrus, 


+ 


OÙ L'ON PARLE DE CINÉMA 


Feu it hrs mots, pui 
pi 


peintre balbutie 


LDane le, ur Le quad des Ortèvres, M Petrug 
d belles» Voilà mon palais, 
Par un couloir en boyau dant les 


pour un scénario de cinéma 


n'a sie de italie go pos moterse. 
es rique oncle que La plaisanterie aa. 


BÉCASSINE CARICATURÉE 


Nos jambes sont fatiguées quand 
nous parvenons au septième étage. 
Mais M, Petrus ne nous laisse pas le 
temps do souffler : « Ce qu'il y a de 
mieux dans mon intérieur, dit-il 


Alors apparaissent une série de des 
sins, dont chacun est presque pareil 
M GE au suivant. BE eur 
il y a moi, un peu 

Sancaturée à 6e qu'il me semble 


C'est la plus grande 
niration qu'il D puisse 


Mécharment, Marie désigne le di 
le plus laid « Comme € la 
M, Petrus explique que ce sont des études poux 
publié en desins animés. L'apcle qui n'a pas té 
Erois fois dans sa vie au cinéma ne comprend pas. 


us offre de projeter, A 
Baby, quelques-uns de 
photographié, Ce sera. 
la meilleure explicati us faisons Le 
noir dans Ia pièce. Sur que le peim- 
tre à dressé, la présentation commence ; 


Re à 


FILMSIDE PUBLICITÉ 


37 | 


* On me voit bonne d'hôtel. À la porte 
‘d'une chambre, il y a une paire de gros 
souliers, boueux, affreux. Je les prends 
ft les remets au cireur. 


jour fut de 
à déclare 
drôles et 


le peintre explique que ce ne peut être d'un grand rap 

por po me TOM eme Cac, d'un ls 
ri persdanages, en éns de. ueels in d'or. 
Laits jouer Me Bécamine, et je Vous à É 


E 


L'ARRIVÉE AU STUDIO 


La mer! Comme c'est 

Je nl pure retenir de rie à 

È à is. Lord ere 
dot de suite, fé Co Pateau. als une main vhjoureuto m'arréta. 


ATTENTION AU DÉCOR! 39 


e …s'agite un monsieur dont la redingote entr'ouverte laisse 
Nous ÿ voilà, dit } il 


M Pétrus,Sendio n° 12. Entrons. » Une grande APérgevoir une écharpe tricolore. 1 parle à un couple qu'il 
salé, des Danquettes sy aient, où nous voyums des meme des © Sppelle « les futurs poux à LI ne me semble pas qu'il Jour 
"queue enfants, tous habillés comine des images de cata des compliments ct des vœux de bonheur + 
logues. Au sur une estrade,. 


MONSIEUR LE MAIRE. 


= paroles 


elle menagait de 'aghever en batailles 


prudent d'interverir, 


“ Di 


calme, monsieur le mai he tes mariés et viens mé 


raconter ce qu'il y a qui ne va pas. * 


ue Lrina d'un 


“mouvement 


RS 


ET MADEMOISELLE IRMA # 


d'un 
rends 
Î me faisait pain 
au leu de plaindre 
chagrin. 


Corentin Corentia |... .… de gens de la noce, avec qui il causait de bonne amitié. Jo 
sieur Carent ne SEE pas ce qu'a 2e racontent, mais je sas qu'en queues 


miner exsemble. — Je viens, monsieur Pêtrus, minutes is étaient devemas tout à Et camarades LE à ne m'élone 
taie dans un groupe. nait pas, car cc bon anele, on ne peut pas le connaltr, aus 'aimer. 


Cuencns ux Eurioi 6 


4 EN PLACE POUR LE CORTÈGE! 


En un instant, la salle s'est rem tous les acteurs, dont » nue nn 


er RO 


‘des sourires. M. 


LA FIANCÉE N'EST PAS COMMODE 4 


sd ÿ 
Pour Marie, c'était, en : 

. el ripostait : » C'est peut-être ï qui our Marie, CT aveuns deux Phrases-ciu même genre, 
aiséerai, votre sale bolto ! » Quand, er RE Pommery den dune ame out aussi bêtes et uère plus 
Reste Een Sont à éronsas (er puidé un pales, que le Feneuse Jour le mémoire eÙ da 

D je denis dire, au on Paint récitation, pa été vite 16ÿlé. 


les dignes, Nous D'avions pas grand” 
chose à dire, ma coins ct mo 


LES DEUX GIRAFES 


hurlements augmentent, 
utour de là furieuse. On 


out Durant, 
ER die ur 


— Bon, conc 
a 


clut M. le 
ilame Quillouch ? » Bien <û 


Maire, je la preods 


46 LA FIN DU FILM 


IT 


M 


Or, peu après, j'eus, à accompagner 
Loulotte à un cinéma four la jeunesse, 
Nous arrivons un peu en retard, le spec- 
tacle était commencé, la nuit faite dans 
la salle. Je remets nos billets à une pla- 
ceuke qui nous guide vers nos fauteuils. 


vous savez comment ça se passe. La 
placeuse, on ne la voit pas, mais elle 
Vons voit parce qu'elle vous envoie dans 
la figure Ja lumière de sa lampe élec- 
tique. Les fauteuils atteints, je mets mon 
pourboire dans la main de là placeuse. 


juillonch. Alors, je lui de: 


ja, Marie? Tu és contents 
me répond © « Ça va, Je gagne bien ma 
j'ai un emploi presque artistique. » 


et 
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